
Bordeaux le 13 de avril 2025 
 
 
AVEC LES SAINTS DE LA FAMILLE MARIANISTE 
SUR LE CHEMIN DU CARÊME     (P. Emilio Cárdenas) 
 
Les vendredis soir ont un relief spécial à la Madeleine. Dès 16h. le Très 
Saint Sacrement est exposé, pendant qu’il y a les confessions. Après, le 
chapelet, la messe, le chant de Vêpres (avec l’enthousiasme de notre 
organiste, le P. Giraud). Et si encore on a du temps jusqu’à 19h.15, on 
continue à adorer. 
 
Il y a deux fois plus de fidèles que d’habitude, quelque cinquante, par 
fois mème d’avantage. La moitié ce sont des migrants catholiques, 
magrébins, africains, antillais, asiatiques... aussi quelques espagnols ou 
mexicains. Ambiance de prière et de paix. 
 
Pendant ce carême nous avons fait un parcours spécial. Les saints ont 
été nos compagnons du carême 2025, autant pour les fidèles que pour 
la communauté, qui participe en plein à la prière. Ces cinq semaines et 
demie (avec celle des Cendres) ont été consacrées à six saints de la 
Famille Marianiste, un chaque vendredi. Á la messe, au lieu de la courte 
homélie du jour, un enseignement plus long, d’une large demie heure sur 
notre compagnon de pélerinage, notre saint de la semaine. Á la fois 
nous avons montré un kakémono (affiche verticale de 85 x 200 cm en 
style japonais, facile à dérouler) avec des images et phrases du saint en 
question. 
 
1. Bienheureuse Adèle, présentée par soeur Dominique Saunier FMI, 
qui est venue d’Agen exprès pour notre prière du vendredi. 
 
2. Bienheureux G.-Joseph Chaminade avec le chemin vers la sainteté 
que le Fondateur a proposé pour la famille marianiste. C’est Emilio qui 
en a parlé. 
  
3. Bienheureux Jakob Gapp, dont la sainteté n’est pas isolée de ses 
confrères, il faut aussi insister ici sur le rôle du « Peuple de Saints » 
proposé par Chaminade. Un ami ingénieur espagnol, qui a lu à fond le 
livre de ses écrits m’a commenté, qu’il faudrait aussi bien béatifier 
proprement le P. Jung, Alsacien et Français, ancien provincial en 
Autriche, en exile en Belgique... et qui surmontait avec courage la 
nostalgie qui accablait le bienheureux Gapp et c’est lui qui l’a dirigé à la 
sainteté ! 



4. Les martyrs espagnols, présentés avec charme et admiration par le 
P. Robert de Lucy, qui avait traduit avant ses biographies de l’espagnol 
en français. 
 
5. Les deux vénérables espagnols, le P. Domingo Lázaro y el P. 
Vicente López de U. Moi même j’ai eu la grâce de les présenter, tout en 
remerciant les biographies écrites par le P. Salaverri et le P. Armentia 
respectivement. De Rome le P. Antonio Gascon m’a envoyé par email la 
Positio du P. Vicente, où j’ai trouvé des fioretti intéressantes de sa 
sainteté. De ceux grands saints marianistes, celui qui est arrivé plus au 
fond des coeurs des fidèles c’est le P. Vicente et son accueil doux et 
miséricordieux des pécheurs. On m’a demandé ses images et j’en ai 
imprimés quelques-unes avec sa photo. En plus, au confessionnal de la 
Madeleine, nous avons accroché un petit tableau avec la photo bien 
connue où il confesse un enfant à Cadix. 
 
6. Faustino, présenté avec force et tendresse par Fr. Hervé Guillo du B., 
qui connaissait à fond le thème et est épris de la bande-dessinée faite au 
Canada sur notre jeune vénérable.  
 
Avec lui la collection présentée s’est arrêtée, mais nous avons besoin de 
plus de vendredis pour plus de saints à mettre en valeur. D’abord, 
Thérèse de Lamourous, si importante à Bordeaux. Il faudra lui 
consacrer un temps spécifique. Et le P. Raymond Halter, emporté par 
l’Esprit Saint si haut et si loin. Nous aurions aussi voulu présenter le 
jeune confrère colombien assassiné, Michel Quiroga, dont le procès 
n’arrive pas encore à démarrer.  
Je ne sais pas s’il en reste encore d’autres, mais je pense bien qu’il y en 
a beaucoup dans le “Peuple de Saints” de Chaminade.  
 
Les fidèles de la Madeleine sont sortis émus et contents. Les six 
kakémonos sont suspendus au mur sous les figures de l’Annonciation et 
continuent à marcher à côté de nous sur le chemin de Pâques. Comme il 
sont dans le trajet pour la chapelle de la confession, les fidèles s’arrêtent 
à les regarder et considérer : ce sont de bons compagnons pour le 
sacrement de la consolation.  
 
Que le Christ et sa Mère continuent à nous encourager dans le chemin 
vers la plus haute sainteté. 
 

 


